
i Benoît XVI, le pape émérite est
sorti de son silence, c’est que

l’heure est grave. Et c’est pour soutenir
le cardinal Sarah, formé chez les Spiri-
tains, défendre les Catholiques.

Rappelons-nous que, lorsqu’il leva
les excommunications, il avait déclaré
à propos des traditionalistes qu’« au-
cune communauté dans l’Église n’avait
subi une telle intolérance ».

Pendant ce temps, François fait, pour
la quatrième fois, de nouveaux cardi-
naux électeurs, issus notamment de la
Curie où ils doivent vérifier l’applica-
tion des nouvelles directives pontifi-
cales.

Comme l’évoque la FSSPX, « une
lueur d’espérance vient une fois de
plus de la lointaine Afrique ». Au
Bénin, Mgr Gonsallo, évêque du dio-
cèse de Porto Novo, capitale du
Bénin, a décrété : « l’habit ecclé-
siastique normal de tout clerc (dio-
césain, religieux, membre d’une
société de vie Apostolique clérical)
dans le diocèse de Porto Novo, est
uniquement la soutane. »
(La Porte latine)

« Les chrétiens qui demandent ne
doivent jamais trouver portes
closes » avait déclaré le pape, lors
d’une de ses premières homélies, le
25 mai 2013, à Sainte Marthe. Pour-
tant la demande d’audience des quatre
cardinaux, auteurs des dubia sur Amo-
ris lætitia n’a pas non plus reçu de ré-
ponse. Ce n’était pas pour parler
d’écologie mais pour évoquer « la si-
tuation de grave confusion et déprava-
tion actuelle de l’Église ».

Depuis la publication d’Amoris læti-
tia « ont été données publiquement des
interprétations de certains passages ob-
jectivement ambigus de l’Exhortation
postsynodale (…) contraires au magis-
tère pérenne de l’Église. » « Évêques,
cardinaux, conférences épiscopales ap-
prouvent ce que le magistère de
l’Église n’a jamais approuvé » (accès
à la communion de ceux qui vivent pu-

bliquement en état de péché grave). À
leur demande d’audience respectueuse
et filiale, ce silence est lourd et attris-
tant pour les cardinaux. Ce sont eux qui
l’ont élu et ils voient l’Église… et les
paroles de la Sainte Vierge, à Fatima,
il y a cent ans.

En effet, la  confusion règne : dans
un couvent de l’Isère, pour la messe de
l’Ascension, le prêtre a tout simple-
ment… oublié ! Il est vrai qu’ils ne
sont plus tenus de la célébrer tous les
jours mais comment ne pas trouver
cela monstrueux. Pour l’Ascension de
Notre-Seigneur, les fidèles ayant fait,
pour certains, des kilomètres, s’en sont
retournés, bien vides et bien tristes. 

L’Église de notre temps

De toute façon, le Vatican est, avant
tout, préoccupé par le retrait des États-
Unis de l’accord de Paris sur le ré-
chauffement climatique, ressenti
comme « un désastre ». Donald Trump
n’a pas tenu compte de l’encyclique du
pape sur l’écologie qu’il lui avait, por-
tant, remise !

Le 22 avril, le pape François s’est
«préoccupé, non de son troupeau de fi-
dèles romains, mais des réfugiés, cen-
tre quasi exclusif de son attention. » Il
leur a déclaré : « Je vous remercie pour

tout ce que vous nous donnez » et « les
camps de réfugiés sont des camps de
concentration. » Encore un appel à la
conquête qui sera entendu par les mu-
sulmans. Et l’on imagine la douleur
des parents de victimes des attentats et
de ceux qui doivent s’occuper de ces
fameux camps pour les accueillir et les
nettoyer.

Voici qui doit plus complaire aux fi-
dèles d’Obama et d’Hillary Clinton
ainsi qu’aux Frères musulmans que la
volonté de réconciliation voulue par
Benoît XVI avec le patriarche de Mos-
cou, avant son renoncement. L’on se
souvient, qu’à cette époque, les trou-
bles se succédèrent à la banque du Va-

tican (comme la révolution russe de
1917 déclenchée par le mondia-
lisme car Nicolas II refusait toute
intervention étrangère dans la
banque russe) quand Benoît XVI re-
nonça ; le lendemain les services
bancaires du Vatican étaient rétablis
par une banque suisse. Berlusconi
qui soutenait le plan pro russe de
Benoît XVI, eût les mêmes ennuis.

Déjà, quand Benoît XVI leva les
excommunications, le patriarche de
Moscou s’écria : «C’est la meilleure
nouvelle que nous ayons reçue de-
puis Vatican II. » (Lire à ce sujet :
La Mosquée Notre-Dame de Paris

année 2048, par Elena Tchoudinova,
ed. TATAMIS)

Pas de problème pour l’Église
puisque Satan est démodé. Pour le gé-
néral des jésuites, il n’existerait plus.
Voyons, les hommes sont devenus si
intelligents ! Ils se prennent pour des
dieux : ils fabriquent même des enfants
et s’en débarrassent quand ceux-ci les
gênent.

Après avoir supprimé la confession,
voici qu’on se débarrasse du diable qui,
lui aussi, se prenait pour un dieu, lui
dont la plus grande ruse est de faire
croire qu’il n’existe pas. Il a même
réussi à faire pénétrer cette idée à l’in-
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« Les gens Lui amenaient leurs malades, des malades de toutes

sortes. Et Jésus, en imposant les mains sur chacun d’eux, les gué-

rissait. De plusieurs d’entre eux, il sortait des démons qui hurlaient :

‘’C’est Toi le Fils de Dieu.’’ Alors d’un ton menaçant, Il leur imposait

silence, car les démons savaient qu’Il était le Christ. »

Saint Luc, IV, 40­41

S

Le reposoir de la procession de la Fête-Dieu à Paris



térieur de l’Église, contre l’avis du
pape François, jésuite également. Mais
l’Église est venue au monde et, en ce
qui concerne les nouveaux décrets sur
les divorcés remariés, l’homosexualité,
la place des femmes dans l’Église, etc.,
le général des Jésuites, le « pape noir »
comme on l’appelle, estime que « les
paroles de Jésus (…) doivent être
contextualisées » car « la parole est re-
lative. » Et il s’en remet à « la
conscience personnelle ». Voici ce
qu’on fait de l’Évangile, de la Parole
de Dieu !

Nouvelles de la Libre Pensée

Voici qui doit réjouir la Libre Pensée.
Plus elle est libre, plus elle bâillonne
toute liberté chez ceux qui ne pensent
pas comme elle, surtout les Catho-
liques qui, eux, ne s’imposent jamais.
L’instituteur de Malicornay, dont nous
avions parlé dans notre dernière lettre,
n’étant pourtant pas « un prosélyte
chrétien » mais ayant osé citer des pas-
sages de la Bible, a été muté malgré le
soutien unanime des parents d’élèves
réclamant son retour. Il a cité ces pas-
sages de culture générale, mais il est
lui-même agnostique ! Qui sont les in-
tégristes ?

L’on a tué nos éleveurs de porcs, en
supprimant cette viande, la plus éco-
nomique qui soit, de nos cantines. On
veut toujours, au nom de la laïcité, sup-
primer l’émission : « Le jour du Sei-
gneur ». Nous avons connu des
personnes âgées qui préféraient la
messe traditionnelle quand on les y
emmenait. Sinon, ils avaient au moins
celle de la télévision comme consola-
tion et où on leur parlait de Dieu.

Corée
Le nouveau président de la Corée du

Sud, Moon Jae-in, catholique et dévot
de la Sainte Vierge, a fait bénir sa rési-
dence présidentielle le 13 mai en l’hon-
neur des apparitions à Fatima. Le curé
a imposé les mains au président, et à
son épouse, afin qu’il soit « sage
comme le roi Salomon ».

France
Macron a su recevoir Vladimir Pou-

tine, sans avoir, pour une fois, fait re-
pentance et en invoquant un passé qui
réjouit les deux pays. Jusque-là, les di-
plomates faisaient plus d’effort avec
les communistes, mais depuis que les
gouvernants russes ont retrouvé la foi
d’autant plus vive qu’elle a été meur-
trie, ils semblent s’en méfier. Évidem-
ment, ce n’est pas bon pour le

commerce… donc la mondialisation.
L’on verra si notre président s’intéresse
plus aux Chrétiens persécutés qu’au
pétrole.

Mais, l’on peut se demander : à
quand l’islamisation complète de la
France soumise ? Notre nouveau Pre-
mier ministre, aux ordres de la laïcité
islamophile, fit jeter, nous apprend
Ivan Riouffol, 8500 desserts destinés à
la cantine car contenant de la gélatine
de porc (Le Figaro, 19/05/2017).

Cependant, dans le programme de
Macron, de «moralisation de la vie pu-
blique», il pourrait s’inspirer de Napo-
léon qui, pour remettre un peu d’ordre
après la Révolution, n’avait rien trouvé
de mieux que de rappeler les religieux
ayant été chassés, tout simplement
pour enseigner un peu de morale,
comme ils le faisaient quand ils s’oc-
cupaient des hôpitaux et de l’enseigne-
ment gratuit, mais non obligatoire,
sous la monarchie qui n’éprouvait pas
le besoin de bourrer le crâne des en-
fants avec des contre-vérités.

Syrie
Célébrant le centenaire des appari-

tions mariales, Alep a été consacrée à
Notre-Dame de Fatima le 11 mai der-
nier, clôturant une procession massive,
dans ce pays que les journalistes disent
« proche du chiisme ».

Le cardinal Caffara a rapporté les pa-
roles de Sœur Lucie sur « la dernière
bataille » livrée par Satan, concernant
« la question de la famille et du ma-
riage ».

Cependant, la Syrie n’en serait pas là
si les Anglais n’avaient pas profité de
notre faiblesse durant la seconde
guerre mondiale, pour nous chasser du
Levant avec son pétrole, et leur tracé
d’oléoduc, alors qu’ils se disaient nos
alliés. Et les seuls fidèles furent les
Alaouites.

Quant aux Russes accusés de tout et
de rien, ils furent victimes, eux aussi,
de leur fidélité, durant la première
guerre mondiale, quand Nicolas II,
pour ne pas manquer à sa parole don-
née à ses alliés, refusa de découvrir le
front Est, pour mâter la révolution dé-
clenchée par le mondialisme.

Mais, vis-à-vis des mondialistes,
tous deux, ont un tort, les Alaouites
comme les Russes, non protestants,
c’est de défendre les Chrétiens, ce qui
entrave le commerce.

C’est ainsi qu’il a été interdit aux
Russes de vérifier la réalité des armes
chimiques utilisées, soi disant par El
Assad. Et, à ce jour, il n’y a aucune

preuve.

Égypte
Le général Al-Sissi a fait construire

dans le nouveau Caire la plus grande
église d’Égypte, à côté de la plus
grande mosquée du pays (DICI). Des at-
tentats ont suivi, comme un message :
Al-Sissi est vu par les islamistes
comme un usurpateur (DICI).

En Suisse, la distribution du coran
est interdite dans la rue.

À Madagascar, où l’islam radical
gagne du terrain, les islamistes organi-
sèrent des achats de bible pour les dé-
truire. Le ministre de l’Éducation a fait
fermer des écoles coraniques où n’était
pas enseigné le programme officiel.

En France, « la mosquée de Torcy
conteste en justice sa fermeture (…)
Pour la place Beauvau, elle ‘’ était de-
venue un lieu où étaient prônées une
idéologie radicale ainsi que des incita-
tions au djihad ’’ ». Ainsi tout incitait à
la haine des autres (Le Figaro, 20/04/17).

Au Mexique, une jeune reine de
beauté préfère devenir religieuse. Cette
vocation est née, à 14 ans, lors d’un
camp de vacances organisé par des re-
ligieuses. « J’étais très satisfaite de tout
ce que j’avais mais ce n’était rien com-
paré au bonheur que Dieu a placé dans
mon cœur maintenant », a-t-elle dé-
claré (DICI).

La loi du marché

Elle l’a emporté sur « la famille et le
mariage », malgré les avertissements
de Notre-Dame. En effet, au nom du
« droit à l’enfant » qui passe avant les
droits de l’enfant, des sociétés étran-
gères, américaines ou anglo-saxonnes,
se sont emparées de ce marché juteux
des mères porteuses. Et puisque les
clients payent, ils ont droit de vie et de
mort sur les enfants. Quant aux mères
porteuses, elles n’ont aucun droit,
même les plus élémentaires sentiments
ou gestes maternels.

En Angleterre, entre 1991 et 2015,
l’on a fabriqué des millions d’em-
bryons in vitro, destinés à la recherche,
qu’on a soit implantés aux femmes,
soit  «éliminés par voie d’ordures spé-
ciales ». Des jeunes femmes partirent
ainsi avorter et vendre l’embryon
qu’elles portaient, de 5.000 à 7.000
euros; les «tricotteuses» sont cher
payées. Des mères se faisaient de l’ar-
gent en vendant l’enfant de leur fille !
(S.O.S Mamans)
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Quant à la PMA (procréation médi-
cale assistée) pour les couples de
femmes ou les femmes célibataires,
comme l’achat d’un enfant comme de
n’importe quoi, je ne saurais oublier ce
petit garçon qui cherchait désespéré-
ment un père et que nous avons évoqué
dans « La Blanche avec sa croix ».

C’était avant nos expéditions afri-
caines, dans ces pays où les habitants
ne se croient pas tout puissants et c’est
sans doute pour cela qu’ils sont prêts à
mourir pour leur foi. Avant de les
connaître, nous habitions à Paris. Deux
étages plus haut vivait une femme qui
s’était fait faire un enfant puis avait mis
le géniteur à la porte, voulant élever
seule son enfant.

Le petit garçon devait avoir sept ou
huit ans. Chaque soir, rentrant de
l’école, il sonnait à la porte et deman-
dait mon mari. Comme je lui répondais
invariablement qu’il n’était pas rentré,
le gamin se faufilait à l’intérieur et
commençait à jouer avec le sabre d’of-
ficier, le mousqueton, la selle, tout ce
qui était viril.

« Et quand est-ce qu’il rentre ? », me
demandait-il d’un air désespéré qui
m’étreignait le cœur. 

Chaque soir, il revenait et chaque soir
il posait la même question d’un pauvre
enfant privé de père.

Entre les avortements, les recherches
sur l’embryon et les commandes de
bébés au nom du « droit à l’enfant », se
sont établis de véritables marchés qui
achètent, vendent ou jettent les enfants,
selon les désirs des uns et des autres
qui n’y voient qu’une marchandise
comme une autre.

Quelle marchandise ? Cet enfant
qu’on évoque à tout moment pour nous
faire pleurer à bon escient, mais qu’on
traite comme un objet.

Et la vie est de plus en plus triste
dans cette Europe anglo-saxonne où
tout est monnayable, où chacun, indif-
férent aux autres, réclame son droit et
devient inhumain.

Le diable n’est plus à la mode ? Pa-
raît-il mais, devant ces hommes qui se
prennent plus que jamais pour des
dieux et ceux qui réclament leurs
droits, combien doit-il se réjouir !

Fatima - Apparition du vendredi 13 juillet 1917 - La vision de l'enfer

En ce 13 juillet 1917, quatre mille à cinq mille personnes s’étaient déplacées à
la Cova da Iria. Tous récitaient le chapelet ; puis, lorsqu’il fut terminé, Lucie re-
garda vers le Levant et dit : « Notre-Dame arrive ! »

La lumière du jour diminua, comme au moment d’une éclipse ; la température,
qui était très chaude, diminua ; la teinte de la lumière se modifia, devenant jaune
d’or. Il se forma alors, autour des trois petits voyants, une nuée blanchâtre très
agréable à voir.

Quelques instants plus tard, la petite Jacinthe, voyant que sa cousine regardait
Notre-Dame sans oser lui parler, dit : « Parle-Lui donc ! Tu vois bien qu’Elle est
déjà là ! »

Lucie se décida donc :
« Que veut de moi Votre Grâce ?
- Je veux que vous veniez ici le 13 du mois qui vient ; que vous continuiez à ré-
citer le chapelet tous les jours en l’honneur de Notre-Dame du Rosaire, pour ob-
tenir la paix du monde et la fin de la guerre, parce qu’Elle seule pourra vous
secourir.
- Je voudrais Vous demander de nous dire qui Vous êtes, et de faire un miracle afin
que tout le monde croie que Votre Grâce nous apparaît.
- Continuez à venir ici tous les mois. En octobre, je vous dirai qui Je suis, ce que
Je veux, et Je ferai un miracle que tous pourront voir pour croire. Sacrifiez-vous
pour les pécheurs, et dites souvent à Jésus, spécialement lorsque vous ferez un
sacrifice : "Ô Jésus,c’est par amour pour Vous, pour la conversion des pécheurs,
et en réparation pour les péchés commis contre le Cœur Immaculé de Marie" ».

Disant ces paroles, Elle ouvrit les mains. Le reflet de la lumière qui s’en déga-
geait parut pénétrer la terre. Les enfants virent alors comme un océan de feu, où
étaient plongé les démons et les âmes des damnés. Celles-ci étaient comme des
braises transparentes, noires ou presque, ayant
formes humaines. Elles flottaient dans cet océan
de fumée. Les cris et les gémissements de douleur
et de désespoir horrifiaient et étaient effrayantes !
Les démons se distin- guaient des âmes des dam-
nés par des formes horribles et répugnantes
d’animaux effrayants et inconnus, mais transpa-
rents comme de noirs charbons embrasés.

Effrayés, et comme pour demander secours, les en-
fants levèrent les yeux vers Notre-Dame qui dit :
« Vous avez vu l’enfer où vont les âmes des pauvres pécheurs. Pour les sauver,
Dieu veut établir dans le monde la dévotion de mon Cœur Immaculé. Si l’on fait
ce que Je vais vous dire, beaucoup d’âmes se sauveront et l’on aura la paix. La
guerre va finir, mais si l’on ne cesse d’offenser Dieu, sous le règne de Pie XI
commencera une pire encore. Quand vous verrez une nuit illuminée par une lu-
mière inconnue, sachez que c’est le grand signe que Dieu vous donne qu’Il va
punir le monde de ses crimes, par le moyen de la guerre, de la famine et des per-
sécutions contre l’Église et le Saint-Père. Pour empêcher cela, je viendrai de-
mander la consécration de la Russie à mon Cœur Immaculé et la communion
réparatrice des premiers samedis du mois. Si l’on écoute mes demandes, la Rus-
sie se convertira et l’on aura la paix ; sinon, elle répandra ses erreurs à travers le
monde, provoquant des guerres et des persécutions contre l'Église. Les bons se-
ront martyrisés, le Saint-Père aura beaucoup à souffrir, plusieurs nations seront
anéanties. À la fin mon Cœur Immaculé triomphera. Le Saint-Père me consa-
crera la Russie qui se convertira, et il sera donné au monde un certain temps de
paix. Au Portugal se conservera toujours le dogme de la foi. Cela, ne le dites à
personne, sauf à François ».

Notre-Dame ajouta : « Quand vous réciterez le chapelet, dites après chaque
Mystère : "Ô mon Jésus, Pardonnez-nous, Sauvez-nous du feu de l’enfer, Attirez
au Ciel toutes les âmes, surtout celles qui en ont le plus besoin." »   La Porte latine

Nouvelles de nos séminaires

23 nouveaux prêtres viennent d’être ordonnés

dans les séminaires de la Fraternité Saint Pie X :

- 12 par Mgr Alfonso de Galarreta à Ecône, le 29

juin ;

- 2 par Mgr Bernard Tissier de Mallerais, au Sacré-

Cœur de Jésus, Zaitzkofen, le 1er juillet ;

- 9 par Mgr Bernard Fellay, à Saint Thomas d’Aquin,

Dyllwin, le 7 juillet.

Prions pour qu’ils soient accueillis, soutenus, aidés,

et que leur apostolat porte du fruit.

La FSSPX en quelques chiffres
1 Maison Générale, 6 séminaires, 14 districts, 4 maisons autonomes, 165 prieurés (38 pour la

France), 772 centres de messes, 2 instituts universitaires, plus d’une centaine d’écoles, 7 maisons
de retraite pour personnes âgées, 612 prêtres, 215 séminaristes, 40 pré-séminaristes, 116 frères, 195
sœurs, 79 oblates, quatre couvents de carmélites, 17 sœurs missionnaires du Kenya.

Présente dans 37 pays, elle en dessert 35 autres, soit 72 dans lesquels elle exerce son apostolat. 
De très nombreux ordres latins ou orientaux traditionnels lui sont alliés dans le monde entier.
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Chers Amis de l!Association Missions,

De tout c"ur, nous vous disons un grand merci pour le don de 1 000 € que vous avez fait pour la mission
du Kenya.
Votre ge´ne´rosite´ vient a` point

nomme´ pour nous aider a` finir la
construction de l!e´cole Holy Cross
Academy a` Nairobi et rembourser
quelques derniers emprunts. De´sor-
mais, nous avons une belle e´cole ma-
ternelle et primaire pour 150 e´le`ves
ke´nyans, qui en sont tre`s fiers. Une
excellente directrice ke´nyane, avec
une longue et riche expe´rience, dirige
le corps enseignant de 9 instituteurs
d!une main de fer dans un gant de
velours.
Avec de si beaux baˆtiments, nous nous faisons un devoir de donner aux enfants un enseignement de qualite´.

Cet enseignement comprend bien entendu l!e´ducation religieuse, dispense´e par les abbe´s et
nos che`res s"urs missionnaires.
Alors, un grand merci de votre donation, qui nous aidera a` re´aliser tous ces projets pour

la Gloire de Dieu et le salut de ces aˆmes ! Nous re´citons chaque jour le chapelet a` toutes
vos intentions. Chaque semaine, les enfants d!Holy Cross Academy assistent a` la messe
et prient pour leurs bienfaiteurs. Votre ge´ne´rosite´ nous est pre´cieuse pour continuer notre
"uvre missionnaire au Kenya.
Bien a` vous dans les C"urs de Je´sus et Marie, Abbe´ Nicolas Bely,

BONNES VACANCES !

L’été est là, bien installé, avec les chaleurs et les gros orages. Pour certains, les vacances vont commencer, permettant repos, dé-
tente, retrouvailles, occasion aussi de faire le point, de suivre une retraite…

Pour nos missionnaires, c’est seulement une autre façon de remplir leur emploi du temps toujours bien chargé ! Ceux qui peuvent
« revenir au pays » pour y traiter des affaires ou suivre une retraite, font connaître leur apostolat par des conférences, espérant rap-
porter quelques précieux fonds pour les travaux en attente et, si les délais le permettent, profitent du climat tempéré - pas toujours!
- pour se « retaper ». Sinon ce sont d’autres activités, parfois mises de côté en attendant un moment plus propice: remise en ordre,
camps, préparation de la rentrée, inscriptions, petites ou grosses réparations, et bilan financier pour savoir si elles pourront être réa-
lisées…

Les vacances de loisir ont un coût, les vacances de travail aussi; ne les oubliez pas ! Et profitez de vos retrouvailles en famille et
entre amis pour aborder les missions : parlez-en, faites connaître leur importance et leur action dans les 72 pays où œuvre la Fra-
ternité !

Faites découvrir MISSIONS; donnez-nous des adresses électroniques pour diffuser plus largement et ainsi accueillir de nouveaux
adhérents.

Et, parmi vos lectures de l’été, n’oubliez pas « La Blanche avec sa croix ». Petit livre de 168 pages seulement mais plein de suc-
culentes anecdotes. Pour 18 €, pour passerez de bons moments. Ensuite, ne le prêtez pas... incitez plutôt à l’acheter car bénéfices
et droits d’auteur sont reversés à MISSIONS.


